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en à cert pour auoir eu tant de temerité que d’auoir 
jetté fes yeux prophanes fur les admirables beautez 
de Diane, ie crains ne pouuoir pas efperer vne meil- 
leure fortune, fii'ofe maintenant prefenter mes vœux 
 & mes tres- humbles feruices par vue fi petite re- 
connoiflance à voftre Illuftre perfonne, où l’on voit 
la viue Image & le miroir brillant de touresles ver. 

tus & graces neceflaires au premier Prelat de la 
France: -puifquei ien’ay pas moins de temerité qu'eit 

ce miferable, ny vous moins de puiflince que Diane: 

Mais ie fçay trop bien que vous auez plus de pieté 
qu sota> d’n'eut ue rigueur & d’enuie: c’eft pourquoy 
MO NS E I G NEVR, vous croyant plus fauora- 


ble, ÉcPRUTe que ie. fuis fous voitre authorité 
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Si jadis l'infortune Acteon fut changé ; 


4. 
‘baillane la pefanteur de ma plume à Ha. cenfüure de 
tant d’efprits, j'ay penfé que vos facrées nains me 
feront vn Nereus pour me preferuer , & vos yeux vn 
| phare pour méfclairer ,prononçant. les lignes faiuan- 
tes Sl'honneur d'vn Paftèur auquel route la France 
doit des homages , permettez - moy. donc de vous 
prefenter ce petit labeur , queleluftre de voftrenom 
fera voir a plufieurs fi vous daignez-le receuoir com- 
me l’offrande de mes premices , & comme vn échan- 
tillon de la reconnoïffance immortelle « que‘ie defire 
rendre à voftre grandeur de dede i ie fuis & feray 
toufiours, 
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À MONSEIGNEVR. 


MON SÉIGNEVR, 


MES SIRE: IEAN FRANCOIS 


PAVL DE: GONDY 


Le Set de Corinthe, 
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ftanc le loifir de tranfcrire les Eloges que ie vous pre. 
fente /'auec l’humilité & reuerence, )}autant de cop 

pies qu’il euft efté neceffaire pour aflouuir l’affamee 
curiofité de tant de perfonnes qui vous honorent, ray 
mandié fecours à l'imprefhon , mais d'autant que 
c’eft bailler fon artere à tafter à-tout le monde, & fe 


foubmettre à la cenfure des ignorants REA des. 


doctes d’expofer quelque chofe en public s’il ne por- 
toit au front le nom d’vn perfonnage de merite, ie 


pay voulu timbrer de deux fur le fronvfpice pour 


reierter les traiéts de la médifiace trois proc 


Le temps que ie dois à l Eglife, m'o- 
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genealo 
ù ae ls for jour 
£ efme pour le concête <i nt c A, er: 
fant puifque voftre admirable Genie vous Pn na- 
rurellement à aymer dans voftre diuertiflément les 
fleurs qu'vne gentille mufeamañle aux rites came- 
:: 7 Motces de-fon “hypocrene , & qui fçait iudicieufe- 
_mébc difcerner Île Poëme coulant à j'aife tiflh de 
térmes propres, rehauflé de viues fentences: , difpo- 
fe en bel ordre & énrichy de fermes contrepointes, 
d'auec vn rhyme groflier, rude, profaïque farcy d'i- 
diotnes batbdres, qui efcorchent la langue &fles'o- 
réilles, où qui ‘traifnant es aifles, füë fang & eau 
pogr enfanter/de monftreufes: conceptions ; "plaife 
à voitre dignité fauorifer mon deffein & receuoir ce 
que vous prefeñte vn Preftre qui vous fera toufiours 

tres-affeétionné & obeyfant. H. D. B. 
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VA A M. D. P.,que cela loiange de, { 4 onféienennide 
Paris of il aura À. M. L.C. mon S cigen r ée Coadiu- 
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LENS N LES ' AU VAS ai U y eo * hi LM 0 Ko 3 4 
DES RANDS relais que la France éffime 
= L'honneur des Gondy leurs ayeux, 
D Hommes fans pareil € Jans crime |. 1e 

M Flean terrible des vicieux? À À 
% Grand efprit feuffrex que ie trace. 4 0 
Par vne oficienfe agdace à + 

‘ ; 4 as à A hé A AU RER A LEVANT 
Ces vers dignes de voir RARE nt) ne 
Et qu'en faueur de vos loïanges tie ass 
L'emprunte le parler des Anges Se 
| : : Lt SUNANIEE RES NAN TN 4 LA È 

Pour vous aller faire La coûre "\". ; 
Fe gonn)) 5 haute sim 

Mais quelle vanité m'abufe 
DRE vu À 
Et quelle erreur tient mon fi PU A LS A De 
RO Et MANIA RIT TIRE 
De croire que ma foible M fe. + 
Vous peut plaire en ce quelle efcrie, 
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De toute la pofterite. SRE ON EN PS 


, ‘ É 
Ma.temerité fubornée… ne EN Ur 


Par le deuoir qui la gagnée 0 
Le fait entreprendre trop haut," 
Et voffremerueilleufe vie L, ii 
Ef,un obffacle à mon chaié rats LE À 


Qui.nen peu diréce qu'il faut, À à à 


Je f[tay que voftre Renommée 
Ne s’eff point faite par des ver; 
Sa hautervertu la [emée | € 5 | 
Aux ghatre bouts .de l'uniners.. + ELA 
Ces bouches qui [ont mercenaires 
N'ont jamais efté nécélfaires : 1 © 
A voffre renom glorieux 
Pos exemples inimitables 
Sont les Trompettes veritables 
Quipupue pmartalfent mia AT D 1 


DATE 
Had en A SURES 





do 


Vous les plus accomplis des hommes 
Les plus [ainéts, le, plus vertueux, 
De tous ceux du fiecke où nous femmes, . à sgsuss.e… 


Et du Jousenir des Nencix: : ue, A AU 
Digne fujet de cent volumes, © TS EN 
Objet des plus fcanantes plumes, 2" 
Rare exemple de pieté, | 
Riche matiere d'une hifloire, 
L'admiration, € la gloire 
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A.M.L.c. ee QE 

Grand cerueau , fuperbe gene NES ne 
Abifne Êr ofond' de fçauoir, nat 

De qui la fience infime À NN 


Saintt Orateur bouche faconde 


SA au : EN | D 3 140 # at + 


Qui tenex Tauy tout le monde se DR M ÉUENRE 


| qu 
Sous vn langage s'y charmant, 
V'os aËtions font des miracles  : 
Vos paroles [ont des oracles, 
Et voffre perfonne vn aimant, 
EC 
Auf nos ames captinées 
Pofent leurs inclinations, 
Sous vos paroles relenées 
Qui gaiznenr nos affettions, 
Foffre nompareille franchie, 
Ef l'afcendant qui nous maiffrife 
En cette allechante douceur, 
Nous jetie vne ft belle amorce 
Qu'infenfiblement € fans forcé 
Elle nous defrobe le cœur. 
A. M. D P. 

Vous me donnés tant de matiere 
Que ie ne [çanrois par quel bout 
Coure vne fi longue carriere 
Ou ie ne dirois iamaïis tout 
Car vos precieufes années 

ue les heureufes d'eftinées e 
Ont comblé de félicite | 
Me laiffent fans recognoiffance | 
Et dans cette grande abondance 
Le trouue ma flerilité. 

A.M.LC. 
Ze vous pourrois [ans flatterie 
Comparer à ces grands efhrits 
D'ont la memoire ef? fi cherie 
Pour leur vie € pour leurs efcrits 
Ces Auguflins , ces Chrifoffomes , 
Ces Gregoires @r ces Hicrofmes, 
Ce ani Paul que vous aimex tant 
Tous ces flambeaux de l Efcriture 
Seroient l'objelt de la Peinture - 
Qui feroit veoir leur reffemblant, 
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Par de fi dottes fonétions … à 


De Gondy pere des Mules sue nn Mas, 20 
Vos admirables Qualitéz ‘nan nt au lentes 
Font voir que des graces infufes sn. à 4 a is À 
Vous infhirent tant de elartex., 1 1. OS 
Vn [enl malheur vous off contraire. Me Loue D se 
Parmy la douceur ordinaire ne ARR CE 
Qui vous fait adorer de tous Son Le ul € AS no D 
C'eff que les enfans de memoire... Le Ne 
N'ont point d'affex fameufe gloire due, * 
Ny de termes dignes de vous, LU LA 1 

AM LE RS ce FA 

Apres tant d'ouurages [ublimes. 
Dont vous auex cle lobict es NS set tan 
Ie rougis que de fimples:rimes | 4 dk man SA 
Traitient vn fe noble fujet «y : 

Quelle enuie prefomptueufe 

Poule ma plume langourenfe, Se LUN 
A montrer Ja lérérees PSS A en es 
Toy marailonef [ans phare At Re 
Ou ie me peraray comm Icare Se ea Re 0 AU 
Qui mourut par [a vanite. de Le RENÉ AV SO 

Tant d'Apollons € tant d'Orphées.…. ve 
Tant de celebres Amphions. "1" 1. 
Vous ont erige des trophées 


Nos voix caffées nos voix débiles. 4 Li ue 
ÆAupres de [es Braches babilei La hate 255 tete 
Ve ouflent que de vains accens.. | ?s à ioetast sÀ LS) 
C a faire à ces grandes ames, se + to tal 
D'exciter des dinines flames Sd nr. tisse m0 
Qui vous font fumer leur encens. ©: SR D D. 

Le feu qui bruf] ‘ dans | du VE k Se c è su à Y e 1 
N'a point encore af] *A d'ardŒur ss à\ sta insiets?, 


ve : $ TY € 
\ SAS Mu ñ fr de + où tite À +. 
LAS TN NUL ST EST A 1 
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Pour faire repondre mes peines. 1" | 
A voffre exceine grandeur, vu ms 
Mon pinceau n'a pas l'aduantage \ 
De tirer la celefle Image Vans ms 
Devos dinines aËtions, es van me 
Pour crayonner voffre perfonne. 
Il faut que le Soleil me donne 
Vn de [es'plus brillans rayons." 
A.M.D.P. | 

Permettez drnc que ie me taixe ** 
Et que mon filence profond 
Me laifle fonger à mon aixe | 
Au proielt on ie me confonds, ai 
Permettex que ie vons fupplie | 
Et qu'à vos picds ie m'haämilie 
Excufant ma temerité, 
Si l'ofe auec ces balles veilles | 
T'arder vos yeux € vos oreilles 
Deffus mon incapacité. 

: A.M.L Gs 

Mon/feizgneur mon impatience 
V'eut franchement vous aduoüer su 
Que day de la refiouyffance 
. Lors que ie vous entens loüer "ie 5 0 
Ze voudrois bien le pouuoir faire nr 
Je voudrois bien vous fatisfaire ns" se 
Par quelque chofe de mieux fair 5 Sas 
T'ay le vouloir € le courage ‘7 3 
Pour ce produyeux onnrage "TN ON 
Maïs ie n'ay pas encor l'effeét, VA Ro 

A. M. D. Paint tien ©, 1e 
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A tant de fameux efcrinains, 
De qui le bel efprit effale % sers 
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“ Ze m'eflimerois fort he 


Fi, 206 
De ces ceruelles bien re 
ureux 
Ma pallion [eroit rauie.… 
Et neformereis point d'enuie 
Que pour vous confacrer mes vœux. 
A.M. L.cC. 
Ze dirois que la Cour entiere 
Adore € cherit vos vertus : 


Qu'à voffre parole premiere 


Les vicieux [ont àba tus: 


Je dirois que [ous vofire Empire 


- Tout Paris ailement refpire 


E* que vous auex tant d'apas | | 
Que les plus mefchants vous honorent.…. 
Que les gens de bien vous adorent 
Et que tout fle[chit fous vos pas. 
> AM Dh 

Je dirois mille belles chofes. | 
Et ie dirois la verité 
Je ferois vn champ tout de rofes 
A Voffre immenfe dignité, 
Voffre V'enerable vieilleffe 
Goufferoit auecque tandrefle 
Et mes plaintes € mes eflans 
Qui dans vne crainte future: 
Me font quereller la Nature 


De ne redoubler pas vos ans. 


A. M. D. P. 
D'une gracienfe induffrie 
Le vous ferois remercier. 
Par les chires € douces pairies 


* D'ont vous daignez vous fouciers + 


Je ferois parler tant de villes 

Qui ne feroient pas fi tranquilles 
Sans l'amour que vous leur portez, 
Et par des deuoirs legitimes R 


LI 15 É ce 
Elles vous rendroient Les viftimes *- ur 
Que l'en vous rend de tous coffex. 
4 AE. LC. 
Pour vous faire des facrifices 
Vous verriex tous ces Citoyens: 
Qui vous offriroient leurs feruices 
En toutes fortes de moyens, | 
Vous verriex ces ames bien nées 
Deuant vos genoux inclinées 
… Rendre grace à voffre bonté 
Par des feubmiflions parfaifles 
De tous les biens que vous leur faiftes 
Quelles ont f; peu merite... 
| "AIM Life 
a Tous vous nommeroient leurs délices, 
Leur amour, © leur Protetteur, 
Et diroient que fous vos aufhices 
Ils ne craignent point le malheurs 
Par vn éloge tributaire 
Comme à bo Ange tutelaire 
Paris vous rendra [on deuoir, 
Aduoñant que (on heur confffé 
Et que [a liberté fubfiffe 
A Vous aimer € Vous auoir. 
4 A. M. D. P. 
 Monfcignenr ie vous imporiune 
 L'abufe de vofire loifir, | 
Vne loiange fs commune | 
Ne vous peut donner de plaifsr: 
Que mon refpeËlueux filence 
Agrée à vofire reuerence , 
Pendant que ie vais admirer 
Jos perfeitions immortelles, 
Auec vos vertus qui font telles, 
-_ Qus chacun les doit adorer. 
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Et fi voflre cœur de-bonnaire 1 2 tes 
Vent fcauoir quel ef) mon employ) pur 
Pour vous donc ie m'en vAy mevaire 
Et parler feulement pour my SI EN 
Je vay vous dire [ans ménfonge NW 
Que le premier point ou ie fonge "\ 
Des que apperçoy la clarté; 
C’ef de ictter en haut la veñe vx 
Âfin que Dieu vous continue vx 
T'oufsours voffre bonne fanté. 

AM: D:P. 

Ze demande à [4 Pronidence 
Tous les foirs Gr tous les matins * 1 À 
Vne longue perfegerance 0 ve x 
De vos iours €? de vos defins; "5. *s 
Te la coniure, ie l'implores is 
Qn'ele vous fafle viure encore | 
Autant que les plus vieux ont fait, 
Et que les Parques matinées 
Ne fletriflent point vos années 
Que vous n'en foyez fatisfait. 

"A. M. M | 


Âpres dedans la folitude 
Te flatte le raifonnement ‘: * | 
Tombant des foins demon effnde > 
Dans les bras du contentement, 
Puis hauflant par fois la paupiere. 
Vers le Ciel ie fais ma priere 
Pour voftre profperite | 
L'inuocque laide de Marie 
Et celuy des Sainéls que ie prie. - 
Pour acquerir P Eternite. ÿes 


T'antof} ictant fur ma mifere 
Fa ail inflgment ennieux 


F# 
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Je fais riche de ma coleren us à 
Mon deffin fr foucieux, . ON ENET 
Jamais pourtant ic ne MUTMURÉ Ver on nt 
Contre l'Authenr de la nature Suns 

ui me fait encore trop de bien, : 4% | 
Ow1l me frappe qu'il me cherifle 
Qu'il me flatte qu'il me punie 


Son vouloir eff toufiours le mien. 


… T'antoff beniflant mes entraucs 
Quifont de fer € non pas d'or 

Ze plains ces 1Uuffres efclaues 

Qui font leurs ceps de leur threfor: 

Ze plains cette pompe orgueilleufe 

Qui bien qu’elle foit radionfe 

T'raifne les foucis auec [oy - 
Et dis dans ma bafle ananture 
Qu'il fait ani bon [ous la bure 

Que deflous la pourpre d'un Roy. 


Enfin mon dernier exercice 
Ef de faire des vœux pour vous | 
Priant que tout vous [oit propice 
Et qu'à iamais tout vous foit doux 
Que vous ayex le Ciel profpere 
Que vous falhex ce que F'efhere 
Que vous confideriex mes vœux 
Que vous n'ayez que des iours calmes 
Que chargées de Lys @* de Palmes 
Vous rauiffiex vn iour les Cieux. 


Meffeigneurs ie tranche ces Lignes 

Que ie confefle hautement 

Effre parfaittement indignes 

De voffre dinertifflement, 

Si vous les auex agreables RE 
RON Es | | D ll 
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